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naienta e'nmnq Ç flambeau deosa -science, des:
coeurs qui venaient s'échauffer au foyer, toujours

- areUL4~ ae éfiIonS L' e du r
deU t di Mos8ouvrir à toutes ces êiies, t Meur

Oh 1 qui mieux que lab lve opi
la sublimié de c. travail quifcodleesis
e y faitUgemeir wsIne i-hiaê-o en

merce quotidien -avec de jeunes intelligences qui

wcherchent la lumière, avec, des coeurs, capables '

de- -recevoir les généreux enthousiasmfes, parce
$que le souffe_ des années ne les a pas encore trop
refroidis,, Faire sa classe n'était pas une corvée
pour lui, mais une jouissance,' Et ses élèves -le.
voyaient bie uie esa parole, àla covction-

profonde de. son enseignemenit, à l'entralnante
séduction de ses, leçons,

Qu'il, interprétât le texte d'un >uer nien
ou expliquât les précep'tes de la . Poétique.; qu'il
donât libre cours à son'admiration pour les bel-4
les créati&Is dii géni.e ou- qu'il fit sentir son dé-

g-oût pour les productions ni4saines du ratio-
nalisme et deà l'immoralité; qu'il exaltât Gor.

Nneille ou flagellàt Voltaire., il. mettait toujours
dans sa pçoblt.épréciston cet larté -que
donne la skence, cette finesse et cette élégance qui.
nissent du bon,,goût, cette chaleur et cette force
qu'appelle nécessairement une conviction profon-
&Ï i-Aussm1'eille ateiive,-

à ces leçons qui. Vintéresz.aient et le charmaient',


